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un  ouvrage de ce genre  déployer le luxe typographique 
qui d istingue celui de M. Elisée Reclus. Les le ttres 
accenluées que  réclam ent les m ots m agyars, tchèques, 
croates, polonais, slovènes, son t trop nom breuses 
Ipour que  nous ayons songé à les faire g rav er toutes. 
|0n  ne tro u v era  dans ce volum e que les p lu s  im por­
tan tes. Voici quelle  en est la va leur :

ë =  ié. Ex. Podëbrad, prononcez Podiébrad,
6 =  tch ou tj. Ex. Stratimirovid, — Stratimirovitch,
c = t c h .  Ex. cech, — Tchekh,
r = : r j .  Ex. Bfetislav, — Brjétislav,
é =  ch. Ex. Lihuse, — Libouclié.

Nous n ’avons donné que ces cinq le ttres. Des consi­
dérations d’o rdre  pu rem en t typographique ne nous ont 
pas perm is de les faire g rav er en  m ajuscules. Il au ra it 
fallu é la rg ir les in terlignes e t p ar su ite  m odifier la 
justification de l ’ouvrage tout entier. On trouvera  sur 
nos cartes l'o rthographe définitive de certa ins nom s 
qui ne se p résen ten t que  sous une  forme approxim ative 
dans le texte im prim é. Nous avons égalem ent restitué 
aux nom s des personnages h isto riques l ’orthographe 
nationale, tou tes  les fois q u ’elle n’exige pas l’emploi 
de certains signes qu i font défaut à notre im prim erie 
e t dont la g ravu re  nous eû t en lra îné  trop  loin. Il y 
au ra it pédantism e à exiger que le lecteur app renne  à 
prononcer d’une façon abso lum ent correcte les nom s 
tchèques, slovènes, polonais ou hongrois. On ne peut 
exiger p o u r ces langues peu  connues ce q u ’on n ’ose­
ra it m êm e pas dem ander p o u r l’allem and, l’anglais, 
l ’italien ou l’espagnol. L’im portan t, c’est que le lec­
teu r, m is en garde contre le m ensonge souvent volon­
ta ire  de certa ines tran scrip tions, s ’hab itue à recon­
naître  aux nom s en question  une  physionom ie propre,


